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86 E. TURRIÈRE
Dans le cas de M constant, les variables S et O sont séparées.

Par suite, dans le cas du cercle et de la spirale logarithmique, le

problème inverse du problème des lignes de poursuite est réductible
à une intégrale de fonction rationnelle.

En particulier, pour M &, l'équation

/7T

2^= (1 + T«)(1-*T)

est identique à celle rencontrée plus haut (paragraphe 8, cas fx

constante).
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17. — Soit une courbe donnée (G) du plan, m(x, y) son point
courant; sur la tangente en m est pris un point M (a;, y),

X x + X^ x + \x' Y y + y + \y'

à la distance X mM de M; elle sera considérée comme une
fonction X (5) de l'abscisse curviligne.

La normale en M à la courbe (T) décrite par ce point, pour un
choix de X(s), rencontre la normale en m de (C) en un point P

de coordonnées
E, x + p y' ri y — ç>x'

1 + X'
P t ff f ffy x — x y

R étant le rayon de courbure en m de la courbe (C) :

P R (1 + x')

La déviation des normales
/\8 m P M

est donnée par la relation

cotg S R •

Ces formules connues étant rappelées, cherchons à déterminer
X(s) par la condition suivante: la normale en M à la courbe (T)
décrite par ce point rencontre le rayon polaire Om en son milieu.
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La courbe (G) étant définie comme enveloppe de sa tangente

x cos 9 -f- y sin 9 W

où © est une fonction donnée de sa tangente, la condition se

présente sous la forme

ou
Wz

z ~~ 2z +'

l'inconnue 2 est définie par
dW dz

X z + ü) ; W — —— ; jz — -

a 9 a 9

L'intégrale évidente z 0, X a*', correspond au cas où
M est la projection de 0 sur la tangente de (C). C'est la propriété
des normales aux podaires de passer par le milieu du rayon
vecteur 0m.

L'équation différentielle se ramène à la forme

d7x
— way z3 — (w + w,/) z2
d cp

v '

par le changement d'inconnue

Soit R le rayon de courbure de (C)

R _ (W + W")

Le changement de variable

w2 2®

réduit l'équation à sa forme canonique

m z'<z + pi

avec
RP

w w
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